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Meynhartianum , le Berteroa incana, le Draba nemorosa,

YErophila vulgaris, le Cochlearia saxatilis, YErysimum odoratum,

le Brassica Napus, le Br. oleracea, le Sinapis arvensis, le

Diplo taxis tenui folia, le Lepidium sativum, le Megacarpm, le

Thlaspi arvense, Ylberis sempervirens, le Peltaria alliacea et le

Raphanus caudatus comme ayant quelquefois des siliques a trois

et a quatre valves.

Le nouvel exemple de Bourse-a-pasteur a quatre capelles que

vient de nous montrer M. Blarin&rhem renforce singulierement

la conception de la variation brusque que je soutiens depuis

1909 (C. R. Ac. Sc, CXLIX, p. 1148).

Dans cette conception, qui est la conception classique admise

par divers botanistes commeDuchartre, Hettasghausen, Krasan,

la variation brusque n'apporte rien de nouveau dans le genre

ou l'espece consideree. Ellemet seulement brusquementaujour

un ancien caractere deja connu, ou une forme teratologique qui

est toujours la meme chaque fois que la plante se trouve, au

cours de son evolution, dans les memes circonstances excep-

tionnelles.

Dans les cas precites de la Bourse-a-pasteur, des deux genres

Holargidium, Tetrapoma, et de l'espece I satis Garcini,

aurions encore represents, d'apres Duchartre (Ann. des be

Natur. BoL, serie 5, t. XIII), le vieux caractere des Cruciferes

nous

i

dont le fruit devaitetre autrefois normalement a quatre carpelles.

S'il en est ainsi, la theorie de la mutation ne peut plus

s'appuyer sur Fapparition brusque de cette variation, la siltqM

quadricarpellee.

A propos du Gapsella Viguieri Blaringhem;

par M. S. BUCHfiT.

La plante que M. Blaringhem vient de nous presenter comm

une espece nouvelle, ne parait pas specifiq

du Capsella rubella Reuter. II est toujours dangereux de separe

deux esp^ces qui ne different que par un seul caractere, sur

quand celui-ci n'est pas <Tune Constance absolue. Mais ce qu

parait plus grave dans le cas present, e'est que le caractere

duplicature des carpelles semble directement lie a la fasci
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des tiges, celled se mainlenant apres plusieurs generations

dans le Capsella Viguieri, infeste d'ailleurs surabondamment
par le Peronospora parasitica Pers.; infirme etait eette Capselle

a son apparition, infirme elle est restee.

Au surplus, s'il fallait voir dans la duplicature des carpelies

autre chose qu'une simple manifestation teratologique, sa valeur

ne serait pas d'ordre specifique. mais generique, sinon d'ordre

plus eleve encore. II faudrait creer dans la famille des Cruciferes

autant de genres nouveaux que Ton rencontre d'especes anor-

malement polycarpellees ; elles sont fort nombreuses, d'apres

Penzig, et rien n'empeche de supposer, jusqu'a preuve du con-

traire, que ces monstres soient selectionnables. Beaucoup de

phenomenes de cet ordre paraissent hereditaires : j'ai pu, plu-

sieurs annees de suite, observer a la memeplace une pelorie de

Linaria spuria Mill, et, dans un autre endroit, une forme a

5 petales separes de Veronica hederse folia L. D'autre part, les

recueils de cliirurgie et de teratologic humaine foisonnent d'ob-
c .^ ^„ v.^ .v.u^.v,,

serrations analogues ' : faudra-t-il creer des noms d'especes ou

de genres nouveaux pour les cas d'individus polydactyles, bees

de lievre, ou de ceux qui presentent une absence congenitale de

rotule ou de cavite cotyloide? Leur heredite est tres frequente,

et, s'ils ne se maintiennent pas longtemps, e'est vraisemblable-

ment parce qu'on ne les selectionne pas. Qui nous prouve en

effel que le Capsella Viguieri, livre a lui-meme, ne disparaitrait

pas a bref delai? II semble au contraire que ce sort lui soit

reserve, puisqu'on ne le rencontre qu'isolement et que tres

exceptionnellement dans la nature, ou son extension n'a jamais

pro

par ait ».

/«

Des lors nous sommes en droit de nous demander quelle est

1'importance des mutations dans Yhistoire de revolution des

etres organises : Si les individus polydactyles n'ont jamais pro-

duit de race humaine distincte, il est evident d'autre part qu<>

les variations lentes, determines par Taction continue du milieu

sur noire espece, ont separe et fixe definitivement des races

*>»en etabiies. C'est que dans ce cas la cause originelle de la

'• Kirmisson, Precis de chirurgie infantile, pp. 45, 201, 255-230.
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erace aux croisements d'individus voisins, subissant le m6me

milieu; tandis que pour maintenir une mutation, accident isole

quartifi

q
observation limitee a 4 ou 5 generations ne saurait d'ailleurs

demontrer \

M. Lutz presente, de la part de MM. Pitard et Harmand,

le manuscrit d'un important travail sur les Lichens des

Canaries. Ce travail a ete accepte par le Conseil pour figu-

rer dans les Memoires de la Societe.

M. F. Camus presente de la part de M. Ant. Magnin, un

ouvrage intule Charles Nodier botaniste. M. le President

remereie le donateur.

1. Les observations faites par M. Blaringhem an sujet d'hybrides

infeconds entre le Capsella Bursa-pastoris et le Capsella Viguieri ne

prouvent en rien la specificit6 de ce dernier, car c'est entre le Capsella

Viguieri et le Capsella rubella que les experiences auraient du 6tre faites;

il existe en effet une forme de Capsella sterile, bien connue des systema-

ticiens sous le nom de C. gracilis gren., consider^e a tort ou a raison

comme hybride entre les C. rubella et C. Bursa-pastoris (Rouy et Foucaud,

Fl. Fr, II, p. 96). D'autre part, la comparaison de l'inconstance du

nombre des carpelles dans le Capsella Viguieri avec ce qui se passe dans

VEvonymus europgeus ne porte pas, car cette derniere espece ne se

distingue pas de ses congeneres par le nombre de ses carpelles, mais par

une foule d'autres caracteres.


